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Mali
Situation:  Afrique de l'Ouest 
Pays limitrophes :  Algérie, Niger, Burkina Faso, Côte d'Ivoire, Guinée, Sénégal et Mauritanie

Superficie:   1.240.142 km²

Population:  (sur la base de la variante moyenne des projections de l'ONU pour 1995-2000) :

· Totale:  11.854.000 (estimations pour 1998)

· Taux de croissance : 3,28

· Ratio hommes par 100 femmes :  98,0

· Structure d'âge (chiffres de 1995, en pourcentage) :

· Tranche d'âge 0-4 :  19,7

· Tranche d'âge 5-14 :  27,7

· Tranche d'âge 15-24 :  18,9

· Tranche d'âge 25-60 :  27,0

· Tranche d'âge 60 ans et plus : 6,7

· Densité:  9 hab./km²

Taux d'alphabétisme :  35,5% (1997)

PNB en milliards de dollars E.-U. :  2,7 (1997)

PNB par habitant en dollars E.-U. :  260 (1997)

Indicateur de développement humain (IDH) :  0,373 (1997)

Classement sur la base de l’IDH :  166ème sur 174 pays

Indicateur sexospécifique de développement humain (ISDH) :  0,367 (1997)

Classement sur la base de l’ISDH:  136ème sur 174 pays

Le Mali est un grand pays enclavé situé en Afrique de l'Ouest, ayant une superficie de 1.240.142 km² et une population estimée à plus de 11,8 millions, dont 73% vivent en zones rurales.  Le Mali est considéré comme l'un des pays les plus pauvres au monde, étant classé 171ème sur 174 pays sur la base de la valeur de son indicateur de pauvreté humaine.  Anciennement appelé Soudan Français, le Mali a obtenu son indépendance en septembre 1960.  La majorité de la population vit dans le sud du pays, où se trouvent la plupart des terres arables et des centres urbains.

Le coton est le principal produit d'exportation, mais l'extraction de l'or est en train de gagner en importance.  Le pays possède aussi un grand cheptel (bovins, ovins et caprins), et s’autosuffit en poissons d'eau douce.  L'absence d'une infrastructure de transport adéquate reste l'un des obstacles majeurs au progrès économique.  En 1997, le gouvernement malien a continué la mise en œuvre réussie du programme d'ajustement structurel recommandé par le FMI, et qui a permis à l'économie de connaître de meilleurs taux de croissance, de se diversifier, et d'attirer les investissements étrangers.  En 1991, les militaires ont renversé le régime à parti unique qui, des années durant, avait imposé sa dictature au pays, et l'année d'après, le pays a organisé des élections pluralistes.

Le réseau téléphonique du Mali est très sous-développé.  Il y a seulement 23.488 lignes téléphoniques branchées, bien que le réseau ait une capacité de plus de 42.400 lignes.  Par conséquent, la densité téléphonique n'est que de 0,20 ligne par 100 habitants, l'une des plus faibles au monde.  Il y a une concentration excessive de l'infrastructure des télécommunications dans les centres urbains, puisque 76% des branchements se trouvent dans les principales villes.  La densité téléphonique (nombre de téléphones par 100 habitants) est de 1,68 dans les zones urbaines, alors qu'elle n'est que de 0,05 dans le reste du pays.  

INIC: Infrastructure et politique

a) Intérêt de haut niveau porté au développement des TIC au Mali

S.E. le Président Alpha Oumar Konaré du Mali a prononcé une allocution sur "L'Afrique et les nouvelles technologies de l'information" lors d'une conférence tenue à Genève en octobre 1996, dans laquelle il a souligné son soutien à l'utilisation des technologies de l'information pour le développement de l'Afrique.  La conférence, présidée conjointement par le Président malien et M. Guy-Olivier Segond, Conseiller d'Etat de Genève, a adopté une déclaration finale final declaration [http://www.anais.org/en/info_en/final_declaration.html] autorisant la création d'un réseau appelé ANAIS [http://www.anais.org/] en vue de faciliter l'utilisation des TIC en Afrique.  Le groupe ANAIS a tenu son premier séminaire à Bamako du 15 au 19 décembre 1997 en vue de discuter les moyens, outils et modalités nécessaires à la mise en place d'un réseau d'information efficace.  Le séminaire a été organisé par le nœud de Bamako d'ANAIS, avec le soutien de la Fondation du devenir (Genève) et de l'Association GlobeNet (Paris).

Après la conférence de Genève, le Président du Mali a lancé un projet doté d'une enveloppe de 100.000 dollars E.-U. en vue d'identifier et documenter des expériences réussies de TIC dans les pays francophones et au Ghana.

ANAIS a créé des nœuds nationaux dans huit pays, et le nœud du Mali a été établi à Bamako sous la direction de Mr. Abdoulaye Kone [abdoulaye.kone@malinet.ml/].
Au plan national, des progrès substantiels ont été réalisés dans l'amélioration de l'infrastructure des télécommunications au Mali.  Cependant, certaines questions liées aux TIC, telles que les politiques, stratégies, et plans relatifs à l'INIC n'ont pas encore été abordées.

<small>Le texte intégral du discours de S.E. Alpha Oumar Komare intitulé "L'Afrique face aux nouvelles technologies de l'information : comment prendre l'initiative" peut être obtenu à l'URL suivant: </small>http://www.anais.org/Fr/documents/archives/konare.html.

b) Infrastructure des télécommunications

Le Ministère de la communication est l'organisme gouvernemental responsable du secteur des télécommunications.  La Société des Télécommunications du Mali (SOTELMA) [http://www.sotelma.ml/] est à la fois l'organisme de tutelle et le seul exploitant en télécommunications.  SOTELMA a été créée par un décret du Conseil des ministres, et elle est placée sous l'autorité directe d'un conseil d'administration composé de huit membres représentant les principaux ministères du pays.  SOTELMA a réalisé un certain nombre de projets dans le cadre de la modernisation du secteur des télécommunications, à savoir:

· Mise en place du réseau national de télécommunications par satellite (réseau DOMSAT) qui fournit des connexions numériques à quatre grandes villes (Gao, Tombouctou, Kidal et Kéniéba) situées dans le nord du pays.  C'est un projet d'infrastructure de communications intégrée, combinant la téléphonie, la télécopie, le transfert de données et la transmission radiotélévisée.  

· Mise en place d'un réseau de téléphonie cellulaire dans la capitale Bamako et les zones environnantes.  Au début de 1998, le réseau avait 2.842 abonnés.

· SOTELMA, ainsi que quatre prestataires de services Internet privés (Bintta SA/MaliNet, Cefib, Datatech et Spider), ont mis en place un nœud Internet basé sur VSAT.


Avec l'assistance de l'Union internationale de télécommunications (UIT), le Mali a mis en œuvre entre 1991 et 1997, un projet visant l'exécution d'un plan directeur de télécommunications et la préparation d'un autre plan directeur pour la diffusion radiotélévisée.  Dans le cadre de ce projet, une bonne partie du personnel a bénéficié d'une formation appropriée.

Densité téléphonique :  0,20 (1997)

Lignes principales numériques: 88% (1997)

Liste d'attente pour lignes téléphoniques: n.d.

Tarification téléphonique:

en dollars E.-U.
en F CFA

PRIVATE
<small>Frais de branchement au RTC</small>
91,97
56.525 

<small>Frais fixes mensuels</small>
6,64
4.080 

<small>Appel local 3 minutes sur le RTC </small>
0,14
85 

Appel interurbain 320 km, (200 miles)  <small>1 minute </small>
0,63
385 

<small>Appel international aux Etats-Unis, 1 minute </small>
2,00
1.220 

<small>LocationLL Location ligne 64 Kbps vers l'Europe</small>
5.337
3.280.000 

Source: BMI TechKnowledge communication technologies handbook 1998

Taxiphones (à pièces et à cartes):  572 (1997)

Taxiphones par 1,000 habitants:  0,02 (1997)

Abonnés au téléphone mobile cellulaire:  2.842 (1997)

SOTELMA est le seul fournisseur de services de téléphonie cellulaire pour la région de Bamako et les zones avoisinantes.

Tarif du téléphone mobile cellulaire:  La tarification détaillée est disponible sur le site http://www.sotelma.ml/tarif.htm. 

Télécopieurs:  n.d.

c) Informatique

Il n'existe pas actuellement de politique officielle de TIC au Mali.  Le Ministère de la culture et de la communication est l'organisme responsable de la politique nationale en matière de télécommunications, bibliothèques, archives et centres de documentation.

En application de deux Mémorandums d'accords signés en août 1996 et en novembre 1997, l'Initiative Leland du gouvernement des Etats-Unis a soutenu la création d'un nœud Internet au Mali, et s'est joint à l'USAID, le CIDA et l'ACCT pour organiser un programme de formation en faveur des techniciens de SOTELMA, d'autres institutions publiques et des PSI privés.

L'Ecole nationale de médecine et de pharmacie de Bamako exploite un nœud HealthNet qui se branche sur Internet via des appels provenant de Satellite à Boston, Mass., USA.  Les principaux utilisateurs de HealthNet sont l'Association malienne pour la protection et la promotion de la famille, l'Ecole nationale de médecine et de pharmacie, le Centre d'études et de recherche sur la population pour le développement, le Groupe Pivot/Save the Children, et le Centre de recherche et de formation sur la malaria.

Nombre d'ordinateurs par 100 habitants:  0,027 (1997)

d) Connectabilité à Internet

A part SOTELMA [http://www.sotelma.ml/], il y a quatre prestataires de services Internet privés qui opèrent au Mali: Bintta SA/MaliNet [http://www.malinet.ml/], Cefib [http://www.cefib.com/], Datatech [http://www.datatech.toolnet.com/] et Spider [http://www.spider.toolnet.com/].

Le PSI Spider a ouvert un cybercafé à Bamako; deux préposés y travaillent à plein temps.  Il fournit des services Internet (à moitié prix pour les étudiants), et le personnel organise des programmes de formation en Internet et Intranet.

Tarif Internet appliqué par Bintta (1 dollar E.-U. = 632,1 F CFA, taux en vigueur en juin 1999):

· 14 heures d'accès par mois (via réseau commuté): forfait mensuel de 25.000 F CFA (39,52 dollars E.-U.), et 3.000 F CFA (4,74 dollars E.-U.) par heure supplémentaire.

· 40 heures d'accès par mois (via réseau commuté):  forfait mensuel de 50.000 F CFA (79,04 dollars E.-U.), et 2.000 F CFA (3,16 dollars E.-U.) par heure supplémentaire.

· Accès illimité (via réseau commuté):  Droit mensuel fixe de 70.000 F CFA (110,65 dollars E.-U.).

Sites hôtes sur Internet:  1 (1998)

Abonnés à l'Internet:  400 (1998)

Abonnés à l'Internet par 10.000 habitants:  0,33

Bande passante pour Internet (Kbps):  128

e) TIC: formation et développement

Un nombre d'institutions offrent une formation en TIC:  le Conseil informatique, l'association Centre Djoliba hommes et développement, le Centre d'études et de formation en informatique et bureautique, Gmi, Tata-informatique, Wacom-informatique, et Datatech.  L'OPT SOTELMA gère l'Ecole nationale des postes et télécommunications.

f) Radio, télévision, médias:

La Radiodiffusion-télévision malienne est l'organisme public chargé des émissions radiotélévisées.

Récepteurs radio par 100 habitants:  4,6 (1996)

Téléviseurs par 100 habitants:  1,08 (1997)

Abonnés aux chaînes câblées:  n.d.

Antennes paraboliques à usage domestique:  n.d.

g) TIC: Partenaires et projets

Projet Afrinet de l'ACCT 

L'Agence de la francophonie [http://www.francophonie.org/] a donné son soutien à un projet appelé Afrinet pour l'installation d'un serveur sur le nœud national d'Internet de l'OPT (SOTELMA), dont le contenu sera particulièrement axé sur l'enseignement à distance.

Télécentres communautaires polyvalents (TCP):

Site du projet:  Tombouctou.  Durée:  3 ans.  Date de lancement: 1er décembre 1997 (reportée à janvier 98).

Partenaires internationaux:  UIT, UNESCO/DANIDA, CRDI, FAO, OMS

Partenaires nationaux:  SOTELMA, la Commission nationale pour l'UNESCO, le Ministère de la culture et du tourisme

Etat d'avancement:  Les documents relatifs au projet ont été signés (par tous les partenaires susmentionnés à l'exception de l'OMS et des autorités locales) en décembre 97/janvier 98.  Entre-temps la FAO s'est associée au projet.  La FAO a un projet de station radio communautaire qui peut être complémentaire au projet pilote de TCP.  L'OMS a indiqué son intention de se joindre au projet. 

Agence nationale d'exécution: Au début, SOTELMA sera chargée de l'exploitation du TCP.  Au terme du projet pilote, il est prévu de le remettre aux autorités locales, une association, et/ou au secteur privé sous forme de franchise.

Etapes réalisées:  Des comités directeurs nationaux et locaux ont été mis en place.  Un coordinateur national a été nommé.  Dans le cadre des activités de lancement, un atelier a été organisé à Tombouctou en mai 1998 pour mettre au point des plans de formation pour les différents groupes d'utilisateurs.  Une quarantaine de participants, essentiellement des partenaires et groupes d'utilisateurs locaux maliens, y ont pris part.

Actuellement, le TCP est temporairement installé dans une aile peu utilisée de l'hôpital local, en attendant que le bâtiment qui doit être construit par la population locale soit prêt.  Le nouveau local, d'un agencement attrayant, est situé au centre de Tombouctou.  La connexion Domsat existante sera aménagée pour accommoder une ligne louée de 64 Kbs destinée au branchement du TCP.

Des volontaires internationaux temporaires participent à l'installation des ordinateurs personnels (PC) et la mise en place du réseau.  Ils participent aussi à la formation de la population locale dans l'utilisation des PC et de diverses applications Internet telles que le courrier électronique et la navigation sur la Toile.  Un site pour le projet de Tombouctou a été créé (hébergé par un serveur à Bamako).

De plus amples renseignements peuvent être obtenus au site ITU Rural Development and Universal Access Page [http://www.itu.int/ITU-D-UniversalAccess/].
L'Initiative Leland des Etats-Unis

La création d'un nœud Internet au Mali, ainsi que le développement et la fourniture de programmes de formation, ont bénéficié du soutien du programme américain US Leland Initiative [http://www.info.usaid.gov/regions/afr/leland/malindex.htm].

INIC:  Indicateurs pour 1995-1998

PRIVATE
<tbody>  
1995
1996
1997
1998

Lignes téléphoniques
17.164
21.294
23.488


Densité téléphonique
0,16
0,19
0,20


Lignes téléphoniques numériques (%)
83,28
84,00
88,00


Liste d'attente pour branchement au réseau tél.





Taxiphones
396
572



Taxiphones par 1.000 hab.
0,036
0,051



Abonnés au téléphone cellulaire

1.187
2.842


Abonnés au téléphone cellulaire par 100 hab.

0,01
0,02


Télécentres



1 (prévu)

Télécopieurs





Ordinateur(s) par 100 hab.

0,027
0,027


Radios par 100 hab.

4,6



Télévisions par 100 hab.

0,93
1,08


Abonnés à la télévision câblée





Abonnés à la télévision par satellite (parabole)





Sites hôtes sur Internet



1

Prestataires de services Internet (PSI)



5

Abonnés à l'Internet



400

Abonnés à l'Internet par 10.000 hab.



0,33

Bande passante Internet (Kbps)



128

Sources:  UIT (Union Internationale de Télécommunications) et NW (Network Wizards) Etudes des hôtes sur Internet (Internet Host Surveys).

Note:  Un espace vide indique que l'information n'est pas disponible.
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